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VOLLEY-BALL
CHAMPIONNAT NATIONALE UNE A (MESSIEURS)

Troisième titre consécutif pour
le NR Bordj Bou-Arréridj

l Le NR Bordj Bou-Arréridj a
été sacré champion d’Algérie de
volley-ball (seniors messieurs)
pour la troisième année consé-
cutive, à l’issue de sa victoire
face au GS Pétrolier sur le score
de 3 sets à 0 (25-19, 25-17, 25-
20), lors de la dernière journée
du 4e tournoi, comptant pour la
3e et dernière phase du cham-
pionnat national, disputée
samedi soir à Douéra (Alger).

Les volleyeurs de Bordj Bou-
Arréridj décrochent à cette occa-
sion le 4e titre national de l’histoi-
re du club des Haut-Plateaux
(2011, 2014, et 2015), et sont
toujours en course pour conser-
ver le doublé Coupe-
Championnat obtenu la saison
dernière. 

Après un début de match
équilibré durant lequel les deux
équipes ont fait jeu égal, (8-7) à
l’avantage des Pétroliers au 1er

temps-mort technique (TMT), les
Bordjiens ont été les premiers à
se détacher au tableau d’afficha-
ge prenant une avance de 5
points, (16-11) au 2e TMT, écart
qu’ils réussiront à conserver pour
décrocher le 1er set (25-19). 

Dominateur dans tous les
compartiments de jeu, notam-
ment à la réception et au contre,
le NRBBA entame le deuxième
set au même rythme que le pre-
mier, alors que les joueurs du GS
Pétrolier mal au point physique-
ment et tactiquement, plongent
de plus en plus dans le doute
laissant le NRBBA prendre le
large au score et s’adjuger le
deuxième set (25-17). Plus soli-
daires sur le terrain derrière leur

capitaine, l’expérimenté Rafik
Hassissen, et développant un jeu
collectif bien huilé, les joueurs de
Bordj Bou-Arréridj n’ont pas lais-
sé fi ler l ’occasion de tuer le
match. 

Malgré un dernier sursaut
d’orgueil des Pétroliers, les
Bordjiens concluent le match en
s’adjugeant le 3e set (25-20).
Lors du tournoi de Douéra, le
NRBBA a réalisé un sans-faute,

en remportant ses trois matchs
devant respectivement le MB
Béjaïa, l’EF Ain Azel, et le GS
Pétrolier sur le même score de 3
sets à 0. 

Le NR Bordj Bou-Arréridj,
double détenteur de la Coupe
d’Algérie, affrontera également le
GS Pétrolier, en finale de l’épreu-
ve prévue samedi prochain à
Birkhadem (Alger) à partir de
23h. 

L’ITR Sétif et l'IB Metlili Chaânba
quittent l'élite

L'ITR Sétif et l ' IB Metl i l i
Chaânba ont quitté le champion-
nat d'Algérie Une «A» messieurs
de volley-ball, à l'issue de la 3e et
ultime journée des 4es tournois
comptant pour la 3e et dernière
phase de compétition, disputée
dans la nuit de samedi à
dimanche. L'IBMC et l'ITRS ont
occupé respectivement les 3e et
4e places du tournoi de maintien
avec 3 et 2 points. La victoire
(pour l 'honneur) de Metl i l i
Chaânba contre le WA Tlemcen
(3-2) lors de l'ultime journée du
tournoi de Aïn Taya n'a servi à
rien, au moment où le deuxième
représentant de Sétif a encore
perdu contre le WO Rouiba (3-1).
Les deux équipes seront rempla-
cées par l'ES Tadjenanet et la
JSO Ouled Adouane. 

PAYS DE GALLES

Bale peut-il
suffire ?

Déchet technique, maîtrise stérile du
ballon, équipe bousculée par l'Irlande du
Nord: Gareth Bale est en pleine réussite
avec le Pays de Galles, mais ce talent indi-
viduel sera-t-il suffisant pour franchir une
marche de plus en quart de finale ? 

Où est passée l'équipe qui a corrigé
la Russie en phase de groupes? Face
à l'Irlande du Nord, les Gallois ont
longtemps balbutié leur football, pei-
nant à véritablement inquiéter le gar-
dien Michael McGovern et s'en tirant
avec un but contre son camp au
moment où ils étaient le plus bouscu-
lés. Cela tient bien sûr en partie aux
conditions particulières de ce match.
«C'est toujours difficile contre des
Britanniques», a décortiqué le sélec-
tionneur Chris Coleman, qui avait déjà
vu son équipe s'incliner dans les der-
niers instants du match de poule
contre l'Angleterre. «On était angois-
sés, nerveux. Il ne fallait pas tomber
dans l'émotion parce que c'était un voi-
sin.»  «On n'a pas du tout bien joué
mais ce n'est pas de notre faute car
l'Irlande du Nord a fait ce qu'elle sait
très bien faire en compliquant la tâche
de l'adversaire», a encore estimé le
sélectionneur gallois. «C'est toujours
compliqué contre les équipes d'O'Neill
(le sélectionneur nord-irlandais, ndlr). Il
n'y a rien de facile, il sait frustrer l'ad-
versaire.» 

Les Nord-Irlandais avait effective-
ment déjà tenu tête à l'Allemagne dans
la compétition et, portés par des sup-
porters exceptionnels qui ont encore
chanté jusqu'au coup de sifflet final, ils
auraient presque pu espérer se quali-
fier à la place du Pays de Galles. 

Ramsey et aussi Allen
Mais ce dernier a ce que l'Irlande

du Nord n'a pas: un joueur de classe
mondiale. Gareth Bale en est à trois
buts depuis le début de l'Euro, et c'est
lui qui a provoqué le seul but du match,
d'un centre «fantastique», selon celui
qui l'a expédié dans ses propres buts,
Gareth McAuley. Le Madrilène est en
forme, malgré quelques imprécisions
samedi. Et, avec le joueur d'Arsenal
Aaron Ramsey capable de faire bascu-
ler le match sur un geste génial et le
besogneux milieu de Liverpool Joe
Allen, qui harcèle les adversaires et
récupère les ballons, les Gallois peu-
vent s'appuyer sur ce trio pour franchir
une marche de plus en quart de finale,
cap déjà historique pour une sélection
«bizuth» à l'Euro. Défensivement, elle
n'a toutefois pas semblé aussi sûre
d'elle que n'ont pu le montrer d'autres
novices dans cet Euro. Et face à un
adversaire qui abandonne la posses-
sion de balle avant de presser haut, le
Pays de Galles, plutôt taillé pour la
contre-attaque, a semblé très mal à
l'aise. Sa prestation future dépendra
donc logiquement de la nature de l'ad-
versaire, une équipe qui tient le ballon
ou une équipe qui laisse jouer les
Gallois, pas forcément à l'aise dans
cette configuration. «Je dis aux gens
de continuer de rêver», insiste Chris
Coleman. Forcément, tant que Bale est
en forme... 

HANDBALL : TIRAGE AU SORT DE LA CAN-2016 «DAMES»

L’Algérie dans un groupe difficile
La sélection algérienne de handball (dames) a hérité du groupe B

de la 22e Coupe d'Afrique des nations (CAN-2016) prévue en Angola
avec notamment la Tunisie championne en titre, selon le tirage au sort
effectué samedi dans la capitale Luanda. Outre l'Algérie et la Tunisie,
cette poule est composée également de l'Egypte, du Congo et de la
Guinée. Quant au groupe A, il regroupera le pays organisateur,
l'Angola, la RD Congo, vice-championne d'Afrique, le Cameroun, le
Sénégal et la Côte d'Ivoire. La phase finale de la CAN-2016 est pré-
vue du 28 novembre au 7 décembre en Angola. 

TENNIS : TOURNOI DE WIMBLEDON

Djokovic et Williams pour marquer
encore l'histoire

l Novak Djokovic et Serena
Williams, n°1 mondiaux et tenants
du titre à Wimbledon, ont l'occasion
de marquer un peu plus l'histoire du
tennis de leur empreinte lors de
l'édition 2016 du prestigieux tour-
noi anglais, qui débute aujourd’hui. 

En étant sacré début juin à
Roland-Garros, Djokovic a déjà
inscrit son nom dans les annales
en devenant le premier joueur
depuis Rod Laver en 1969 à déte-
nir les quatre trophées majeurs
simultanément. Pour le Serbe il
s'agit maintenant de frapper enco-
re plus fort en gagnant les quatre
«Majors» sur une année. Avec
une quatrième victoire à Londres,
après celles de 2011, 2014 et
2015, il n'aurait alors qu'à conser-
ver son titre à l'US Open pour
accomplir ce fabuleux prodige,
réalisé pour la dernière fois par
l'Australien Laver il y a 47 ans. Le
Grand Chelem calendaire a long-
temps semblé un rêve inacces-
sible. Car ni Roger Federer, le
recordman des titres majeurs
(17), ni Rafael Nadal (14), ne l'ont
fait. Mais Djokovic, en quête d'un
13e trophée majeur, est si écra-
sant de supériorité depuis un an

que le rêve commence à prendre
forme. «Je suis au sommet de ma
carrière mais j'ai encore la possi-
bilité de m'améliorer dans certains
secteurs», assurait-il hier, à la
veille d'affronter le Britannique
James Ward (177e mondial). En
cas de succès, il deviendrait le
deuxième tennisman de l'histoire
seulement à empiler cinq titres
majeurs à la suite, après
l'Américain Donald Budge en
1937-1938. Il a fait tomber la der-
nière barrière pour une somptueu-
se carrière aux Internationaux de
France, grâce à sa force mentale
et aussi un coup de pouce du
destin car ni Nadal (abandon
avant le troisième tour), ni
Federer (forfait) n'étaient là pour
contrarier ses plans. 

«Djoko» pas gâté
Ce sacre parisien devrait libé-

rer davantage le Belgradois, qui a
eu besoin de «(se) régénérer» en
coupant un peu avec le tennis
après Paris. Fidèle à ses habi-
tudes, il n'a disputé qu'un match-
exhibition en trois semaines. «Je
me suis beaucoup entraîné lors
des quatre ou cinq derniers jours,

le plus possible dans des condi-
tions de match», souligne
Djokovic, qui devra se méfier car
le tirage n'a pas été clément pour
lui lors de ce cru 2016 marqué par
un renforcement de la sécurité,
des contrôles antidopage et de la
surveillance des paris sportifs.
Federer s'annonce sur sa route
pour les demi-finales, alors que le
n°2 mondial Andy Murray a hérité
à ce niveau de l'autre Suisse,
Stan Wawrinka, dont le gazon
n'est pas la meilleure surface.
Avant cela, le n°1 mondial pour-
rait croiser Milos Raonic lors des
quarts de finale. Le Canadien de
25 ans, demi-finaliste en 2014 et
conseillé depuis peu par John
McEnroe, triple lauréat du tournoi,
est l'un des plus sérieux outsiders
du tournoi. Andy Murray est lui
aussi cornaqué par une ancienne
légende du tennis: Ivan Lendl.
L'Américano-Tchèque, huit titres
majeurs dans les années 80-90,
aide de nouveau son poulain bri-
tannique qu'il avait guidé vers ses
plus belles victoires (US Open
2012, JO-2012, Wimbledon
2013), avant de faire une pause.
Murray est l'un des rares joueurs

susceptibles de stopper la course
folle de Djokovic. Tout comme
Federer s'il retrouve son meilleur
niveau.

Un 22e «Majeur» pour Serena ?
Le «Maître» vit une période

compliquée à cause des bles-
sures (genou puis dos). Il n'a tou-
jours pas gagné de tournoi cette
année, y compris sur le gazon de
Stuttgart et de Halle. «J'ai au
moins réussi à rejouer, c'était cru-
cial pour moi de savoir que mon
corps pouvait supporter des
matchs de haut niveau», relativise
Federer. Serena Williams traverse
elle aussi une période délicate. 

La reine de la WTA a perdu
ses couronnes en finale à
Melbourne et Paris et, avec 21
titres majeurs au compteur, reste
toujours à une longueur du record
dans l'ère professionnelle (depuis
1968), établi par l'Allemande Steffi
Graf. Mais une nouvelle occasion
se présente à elle à Wimbledon, à
moins que la concurrence,
décomplexée, à l ' image de
Garbine Muguruza, lauréate à
Roland-Garros, ne déjoue encore
ses plans. 


